
Apre?s dix mois de tergiversations, Microsoft parvient enfin a? mettre la main sur le
moteur de recherche de Yahoo!

Description

Il aura fallu que Microsoft attende un changement à la tête de Yahoo!, des négociations infructueuses avec 
AOL et le succès de Bing, le nouveau moteur de recherche de Microsoft, pour que le rapprochement avec 
Yahoo! soit enfin possible. Ce rapprochement fait désormais de Microsoft le concurrent le plus sérieux face 
à Google, quand Yahoo! se recentre sur ses activités de messagerie et de portail.

Lorsque Microsoft a pre?sente?, le 1er fe?vrier 2008, une offre d’achat sur Yahoo! pour 44,6 milliards de
dollars, le groupe de Redmond a ouvert une bre?che annonc?ant la consolidation du marche? de l’Internet
par un jeu d’alliance entre les principaux leaders mondiaux en termes d’audience en ligne, Google,
Microsoft, Yahoo! et AOL (voir le n° 8 de La Revue europe?enne des me?dias, automne 2008).

Après le refus de l’offre d’achat de Microsoft, Jerry Yang, le PDG de Yahoo!, n’est guère parvenu à 
faire accepter par l’entreprise son alliance avec Google

L’offre de Microsoft visait a? contrer Google sur le marche? de la recherche en ligne et, en conse?quence,
sur le marche? de la publicite? sur Internet, ou? Google dispose d’une part de marche? de plus de 65 % sur
le secteur dynamique des liens sponsorise?s. Pour Microsoft, s’emparer de Yahoo! revenait d’abord a?
prendre le contro?le de son moteur de recherche, le portail Yahoo!, avec son offre de contenus et de services
de communication, n’e?tant pas strate?gique pour Microsoft qui a su de?ployer son propre univers avec
Windows Live. Mais Yahoo!, dirige? alors par Jerry Yang, son fondateur en 1994, a pre?fe?re? refuser
l’offre tre?s attrayante de Microsoft pour s’allier a? Google dans la recherche en ligne, le 12 juin 2008.
L’accord entre Yahoo! et Google confiait a? ce dernier la gestion des liens sponsorise?s dans le moteur de
recherche de Yahoo!, te?moignant de facto de l’abandon par Yahoo! de ses activite?s de re?fe?rencement et
de recherche. Le bon re?fe?rencement des milliards de pages du Web et la mai?trise des rapports entre mots-
cle?s, objets d’une recherche, et les pages re?fe?rence?es, conditionne en effet la performance des moteurs
de recherche et des liens sponsorise?s qu’ils affichent. En s’alliant a? Google, Yahoo! comptait donc
be?ne?ficier de l’expe?rience du leader mondial dans ce domaine, quitte a? abandonner le perfectionnement
de ses propres outils. Google avait pourtant subordonne? cette alliance a? son acceptation par les autorite?s
de concurrence.

L’application de l’accord entre Google et Yahoo!, pre?vue dans un premier temps de?s septembre 2008, a
ainsi e?te? reporte?e une premie?re fois pour laisser aux services de concurrence du De?partement
ame?ricain de la justice (DoJ) le temps d’examiner ses conse?quences sur le marche? publicitaire.
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En octobre 2008, une version alle?ge?e de l’accord e?tait propose?e par les deux groupes au DoJ qui limitait
a? deux ans la dure?e de l’accord, en me?me temps qu’il ramenait les revenus ge?ne?re?s par Google au pro-
fit de Yahoo! a? 25 % du chiffre d’affaires total de Yahoo!, ce qui aurait conduit celui-ci a? ne pas sous-
traiter l’inte?gralite? de ses liens sponsorise?s a? Google. Par ailleurs, l’accord modifie? pre?voyait que les
annonceurs de Google pourraient choisir d’apparai?tre ou non sur les pages de Yahoo!. En effet, outre les
autorite?s ame?ricaines de concurrence, les gros annonceurs comptaient de?s l’origine parmi les plus
inquiets face a? cet accord, les deux groupes de?tenant ensemble, selon le DoJ, plus de 90 % du marche?
ame?ricain des liens sponsorise?s. Souhaitant e?viter un long processus devant la justice, mais e?galement
pour rassurer ses annonceurs, Google a finalement abandonne?, le 5 novembre 2008, le projet d’accord avec
Yahoo!. La spe?culation autour du rachat de Yahoo ! par Microsoft reprenait imme?diatement avec Yahoo!
en position de faiblesse. En effet, l’accord avec Google, qui devait engendrer 800 millions de dollars de
recettes supple?mentaires de?s la premie?re anne?e, faisait partie du plan de relance du portail ame?ricain
pre?sente? aux actionnaires par Jerry Yang pour justifier le refus initialement oppose? a? Microsoft.

Le remplacement de Jerry Yang et le lancement de Bing par Microsoft redessinent les contours d’une 
alliance possible entre Microsoft et Yahoo!

Apre?s l’e?chec du rapprochement avec Google, Jerry Yang a cherche? a? conclure un accord avec AOL,
dont Time Warner cherchait a? se se?parer. Mais la? encore, les discussions avec le groupe Time Warner
n’ont conduit a? rien, laissant les actionnaires de Yahoo! tre?s sceptiques sur la strate?gie de Jerry Yang. Ce
dernier prenait acte de son e?chec en annonc?ant sa de?mission le 18 novembre 2008. Steve Ballmer, le
PDG de Microsoft, confirmait le 19 novembre 2008 que son groupe e?tait toujours inte?resse? par les
activite?s de recherche de Yahoo!, qui voyait sa capitalisation boursie?re s’envoler de 15 % le jour me?me.
Le 13 janvier 2009, Carol Bartz, ancienne directrice ge?ne?rale d’Autodesk, e?tait nomme?e a? la te?te de
Yahoo!, avec notamment le soutien des actionnaires financiers, dont Carl Icahn, favorables a? un
rapprochement avec Microsoft.

Mais l’arrive?e de Carol Bartz au poste de directeur ge?ne?ral de Yahoo! n’a pas suffi, dans l’imme?diat, a?
conclure un accord avec Microsoft. En effet, Carol Bartz a rapidement pre?cise?, lors de la pre?sentation des
comptes annuels de Yahoo !, le 28 janvier 2009, qu’elle n’entendait pas « vendre la socie?te? », comptant
au contraire sur l’innovation pour la relancer et sur le poids du moteur de recherche de Yahoo!, la part des
recherches traite?es par Yahoo! e?tant « presque trois fois supe?rieure a? celle du nume?ro trois du marche?
», c’est-a?-dire a? celle de Microsoft avec Live Search.

Mais Yahoo! a besoin de rebondir. Son chiffre d’affaires en 2008 s’e?levant a? 7,2 milliards de dollars pour
un be?ne?fice net de 424 millions de dollars, est en recul de 35 % sur un an. Il est vrai que Yahoo!, tre?s
pre?sent sur le marche? des bannie?res, a souffert plus que ses concurrents des fluctuations du marche?
publicitaire sur Internet, le premier effet de la crise ayant e?te? de pe?naliser les bannie?res au de?triment
des liens sponsorise?s. Les de?clarations de Carol Bartz en faveur du moteur de recherche de Yahoo!
s’expliquent ainsi par la dimension strate?gique de la technologie et par la recherche d’une valorisation
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maximale pour l’activite? la plus convoite?e de Yahoo!

Le me?me constat strate?gique a e?te? fait par Microsoft qui, en investissant massivement dans sa division 
online pour contrer Google, a perdu 1,2 milliard de dollars dans ses activite?s sur Internet en 2008 pour un
chiffre d’affaires de 3,2 milliards de dollars. La strate?gie de rachats de Microsoft et les montants investis en
R&D devaient donc aboutir a? un projet pertinent de?veloppe? en interne. Microsoft y parvint avec Bing, la
nouvelle version de son moteur de recherche de?voile?e aux Etats-Unis le 28 mai 2009 et accessible dans le
monde entier depuis le 3 juin 2009. S’appuyant sur la technologie de recherche se?mantique de Powerset, un
moteur rachete? en 2008 par Microsoft pour 100 millions de dollars, Bing propose une approche nouvelle de
la recherche sur Internet qui le distingue de Google. Au lieu de se contenter d’une liste de liens en fonction
de la recherche de l’internaute, Bing classe les re?ponses par the?me (voyages, informations, vide?os),
propose des photographies et des documents re?cents, un historique de la recherche et des services associe?s
a? l’objet de la recherche. L’objectif est de passer d’une recherche simple a? une offre globale de services
permettant d’accomplir les ta?ches les plus diverses. Ainsi, une table des matie?res permet de pre?ciser sa
reque?te par grand the?me quand l’information recherche?e n’a pas e?te? trouve?e, des plans interactifs, des
comparateurs sont propose?s quand l’information s’y pre?te. Cette nouvelle approche a permis a? Microsoft,
deux mois apre?s le lancement de Bing, fin aou?t 2009, de contro?ler 8,9 % des recherches aux Etats-Unis,
contre 8,2 % en avril 2009 selon Comscore, une hausse qui s’est faite en partie au de?triment de Yahoo! et
de Google, lequel a perdu 0,3 % de part de marche? pendant la me?me la pe?riode, tout en contro?lant 67 %
des recherches aux Etats-Unis.

Fort du succe?s de Bing, l’alliance des activite?s de recherche de Microsoft et de Yahoo! devenait possible,
d’autant que les perspectives sont, selon les analystes, d’abord favorables pour Microsoft et Google, qui se
sont allie?s a? Hewlett-Packard et Acer afin que leur moteur de recherche soit installe? par de?faut dans les
ordinateurs commercialise?s. Ainsi, Yahoo ! pourrait, par le seul jeu des audiences obtenues gra?ce aux
accords passe?s avec les constructeurs informatiques, perdre jusqu’a? 15 % de son marche? fin 2010.

L’accord Microsoft-Yahoo! fait émerger un concurrent sérieux, face à Google, mais laisse planer des 
doutes sur l’avenir de Yahoo!

Signe? le 29 juillet 2009, l’accord de dix ans entre Yahoo! et Microsoft rebat les cartes du marche? de la
recherche en ligne en me?me temps qu’il dessine une se?paration ine?dite entre les activite?s de recherche
sur Internet et la mise a? disposition de contenus par des sites ge?ne?ralistes. En effet, l’accord conclu entre
Microsoft et Yahoo! pre?voit que Microsoft traite de?sormais, avec la technologie de Bing, les reque?tes du
moteur de recherche de Yahoo! Ce chemin faisant, Yahoo! abandonne ses efforts de de?veloppe- ment dans
la recherche en ligne et la compe?tition avec Google, laissant Microsoft seul face au ge?ant mondial de la
recherche. Pour Microsoft, en re?cupe?rant le trafic de Yahoo! Search, sa part de marche? dans la recherche
en ligne atteint une taille significative, passant d’un peu plus de 8 % a? pre?s de 30 % du marche? de la
recherche en ligne. Gra?ce a? cette audience, Microsoft pourra ame?liorer les re?sultats donne?s par Bing, la
multiplication des reque?tes entrai?nant une multiplication des informations don- ne?es par les internautes
sur les liens juge?s pertinents pour un mot cle?. Car le constat de Microsoft – sans Yahoo! – e?tait sans
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de?tour, Steve Balmer allant jusqu’a? confier, en avril 2009, que « Google a a? peu pre?s trois fois plus 
d’annonceurs que nous dans son syste?me, et leurs annonceurs enche?rissent sur une base bien plus large 
de mots-cle?s ». C’est ce de?se?quilibre que l’alliance de Microsoft et Yahoo! remet en question en offrant
une alternative cre?dible aux annonceurs, jusqu’ici tre?s de?pendants de Google pour toucher une audience
a? la fois large et cible?e.

Enfin, en imposant sa technologie, Microsoft e?limine Yahoo! comme concurrent sur le marche? de la
recherche. De son co?te?, Yahoo! va de?sormais se concentrer sur son portail et ses services de messagerie.
Le groupe, dont la re?gie compte parmi les plus performantes, commercialisera le trafic engendre? par les
activite?s de recherche et re?cupe?rera de Microsoft, pendant cinq ans, 88 % du chiffre d’affaires acquis sur
les liens sponsorise?s place?s sur les sites de Yahoo! La commercialisation des bannie?res ne fait pas partie
de l’accord, chaque groupe ge?rant pour son propre compte ses activite?s de re?gie. Pour Yahoo!, en
abandonnant ses investissements dans la recherche, en transfe?rant 400 employe?s spe?cialise?s dans la
recherche chez Microsoft, tout en be?ne?ficiant d’un pourcentage e?leve? des recettes des liens
sponsorise?s, l’accord a une double fonction : garantir des revenus re?currents, estime?s a? 500 millions de
dollars de re?sultat ope?rationnel d’ici 2012, et re?duire ses de?penses d’investissement de 200 millions de
dollars. Des chiffres qui sont toutefois loin des 20 milliards de dollars propose?s en juillet 2008 par
Microsoft a? Yahoo! pour lui racheter son moteur de recherche, a? de?faut de prendre le contro?le de
l’ensemble de la socie?te?.

L’accord entre Yahoo! et Microsoft, dont la mise en œuvre prendra deux ans, doit encore e?tre approuve?
par les autorite?s de concurrence ame?ricaine et europe?enne. Mais il a de?ja? les faveurs des grands
annonceurs, qui appre?cient l’e?mergence d’une alternative a? la domination de Google. En me?me temps,
cet accord redessine les cartes de l’Internet mondial avec un affrontement entre Google et Microsoft au sujet
des services de recherche, des espaces de socialisation et des applications en ligne, alors que les nume?ros
trois et quatre mondiaux, Yahoo! et AOL, se concentrent de?sormais sur le de?veloppement de leurs
activite?s de messagerie et de portail. Une option qui n’a pas e?te? be?ne?fique a? ce jour pour AOL et qui,
a? coup su?r, fait perdre a? Yahoo! son inte?re?t strate?gique, lequel de?pendait pour l’essentiel des
performances de son moteur de recherche.
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